LA FORME DU STUPA. 71

simple eflet du hLasard ni par une fortuite rencontre que les quatre
stitpa du Népal, mis par la voix populaire sous le nom d’A¢oka aux
(quatre coins de la ville de Patan, ont justement conservé la
lourde allure des plus anciens modeéles connus(. Si les désignations
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["16. 18. — FEssA1 DE RESTAUBATION THEORIQUE DU PRECEDENT.
analogues au Gandhira n’étaient pas purement gratuites et

serait absurde qu’elles le fussent, — elles étaient évidemment sug-
gérées, de facon plus ou moins réfléchie, par des constatations du
méme ordre et reposaient en définitive sur des particularités de style.

) Cf. Ovoriewp, Sketches Jrom Nepal, t. 1, p. 124, et I, p. 219, et S. Livi, Le
Népal, I, p. 263 et 331.




